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prévieux aux moments critiques. Autrement, le grand notiabre de
faits qui se succèdent sans interruption et qui ne laissent que des
traces fugitives dans la mémoire cessent d'avoir de Fattrait, l'élôve,
désintéressé de ce qu'il voit, passe machinalement aux lits des
malades, il suit la foule, se laisse entraîner de salle en salle de
malades et regarde souver t à ta montre pour voir si l'aiguille est
rendue à l'endroit qui excuse son départ. Par contre, l'élève stu-
dieux reeueille des observations, accumule un petit trésor qui
devient la bam et lomm enet de son expérience personiielle.
L'assistance aux opérations laisse ordinairement moine à désirer,
il y a là une mi1e en scène qui groupe instinctivement un gaud
nombre d'élèves autour de la table d'opération, mais là encoro
tout n'est pas paifait. Les chirurgien, se plaignent avec raison
que, les opérations étant terminées, les élèves se hâtent de partir
avant d'avoir vu faire le pansement. Cependant, en chirurgie,
aujourd'hui, quoique le coup de couteau vienne en premier lieu, le
miodo de pansement joue le plus beau 1ôle en ce sens que de la
manière dont il est fait dépend le succè - l'insuccès de l'opéra-
tion ; le plus beau coup de couteau peut être compromis iriémé-
diablement par un pan ment mal fiit. Non seulement vous tdevez
observer attentivemen, la manière dont les pansements sont faits,
mai, vous devez mettre ces études en prati'•ue et prendre du ser-
vice actif dans les hôpitaux, en qualité d'exeir,'es.

Il existe encore bien d'autres p'>ints faibles à signaler, bien
d'autres suggestions utiles a vous faii e. En étendant ces quelques
remarques à tou les cours que vous devez suivre, je trouverais
amples motifs à signaler plusicars faits qui demandentdes modifi-
cvtion urgentes, mai, chaque professeur est meilleur jue des
besoins de ses é!èves et je vous renvoie à chacun d'eux pour plus
amples informations.

Ne négligez aucun de vos cours, il0 ont tous leur importance
qu'on ne mesure pas à l'aune. Le corps humain est lui même com-
pozé de plusieurs organes qui jouent chacun un rôle important
dans l'économie ; en supprimer un seul, c'est faire d'un être com-
plet, un êIre difforme. L'homme qui est manchot, borgne ou sourd,
tient autant à ressembler au reste des humains que celui qui est
bossu, qui a un pied bot, ou qui souffre de chorée ou d'épilepsie.
Les enfants ont autant de droit à la vie et plus peut être que les
vieillards; enfin les femmes qui aiment tant à ce qu'on s'occupC
d'elles, et ee n'est pas moi qui leur en ferai un reproche, ne tien-
nent pas plus A leurs infirmit& que le reste des mortels tient aux
siennes.

Parmi tous ceq cours, il y en a un que vous devez non seulement
apprendre, mais mettre immédiatement en pratique : je veux par-
ler de 'hygiène. Tout travail, pour être effectif, doit être subor-
donné à des règles prévues par l'hygiène. C'est vous dire que les
amusements vous sont non seulement permis. mais mêne prescrits,
pourvu que ce soit dans des bornes raisonna&bles.
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